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les Franfais ne peuvent les en tirer qu’en payant a Pentr^e en France un 
droit de surtaxe d’entrepot de 5 francs par 100 kilogrammes, disposition 
fiscale qui a toujours mis la France dans l’impossibilile de lütter sur les 
marches etrangers contre des concurrents plus favorises. 

Les bougies d’exportation sont fabriquees par le procede appele la dis¬ 
tillation. Les rendements de la matiere solide peuvent d^passer 60 p. o/o 
de la matiere neutre employee, quand les suifs et surtout les huiles de 
palme ont ete bien cboisies sous le rapport de la teneur en acides gras 
solides. 

Les bougies oblenues par ce procede ne sauraient rivaliser en qualit4 
avec celles qui figurent dans les expositions publiques; mais, telles quelles 
sont fabriquees, elles rendent de veritables Services dans l’dconomie do- 
mestique; elles n’ont qu’un seid defaut, c’est un point de fusion sensible- 
ment plus faible que celui des bougies de premiere qualite. 

Pendant longtemps les malieres grasses destinees ä la distillation ont 
ete prealablement saponifies par l’acide sulfurique. Ce moyen est encore 
aujourd’hui celui qui est le plus generalement pratique; mais les fabricants 
qui se sont empresses d’entrer dans la voie des progres y ont substitu^ la 
saponification dans des autoclaves avec 1 p. o/o decbaux, sous une pres- 
sion de huit atmospheres, 

Ils y trouvent l’avantage d’opdrer plus rapidement, avec economie de 
combustible, en meme temps qu’un moyen tres-pr4cieux d’obtenir iinme- 
diatement 8 p. o/o de glycerine, qui, par une simple concenlration, de- 
vient un produil commercial d’une grande valeur. 

L’adoption de ce procede ne remonte qu’ä quelques annees; il est de 
creation francaise, et du, comme on le sait, ä M. de Milly. 

Les fabricants qui s’en tiennent a la vente de leurs produits sur place, 
pour la consonimation interieure, pratiquent en general la saponification 
calcaire, et r&ervent le proc^de par distillation pour des matieres grasses 
dont la ddcoloration presente de la rdsistance, comme cela a Heu pour 
l’huile de paline. 

La plupart des fabriques d’Allemagne, d’Autriche et du nord de l’Eu- 
rope ont adopte la saponification en autoclaves sous pression, et ce fait 
peut 4tre considei’4 comme le plus important qui se soit produit dans 
i’industrie stearique depuis quelques anndes. Un detail tres-significatif 
relativement ä l’importance du procMe de Milly, c’est qu’un certain 
nombre de fabriques allemandes ont adopte, sans l’autorisation de l’inven- 
teur, la denomination de Milly Kerzen (bougies de Milly). 

En Antriebe, et particulierement a Vienne, d’importantes fabriques 
travaillent par le meme procede, et leurs produils sont des plus remar- 


